
GEIR E. ELLEFSEN
[1 ] l:E:'\TO:\lOLOCISTE

Notes sur les Mycetophilidae [Diptera]

de la faune de France. IV. Le genre Bolitophila
1 : sous-genre Bolitophila s. str. (1 re partie) (1)

pal' Loïc ~L\.TILE

Les Bolitophilinac forment au sein des Jlycetophilirlac une petite
sous-famille extrêmement homogène depuis qu'on en a soustrait
les Amchnocampa dont ED\L\HDS (H134) a bien montré qu'ils n'y
avaient pas leur place. Cc sont des Insectes gris ou bruns, plus
ou moins marqués de jaune ou de noir, aux paLtes ct antennes
longues ct fines (fig. 1). Leurs lalTeS, contrairement à celles des
autres Mycetophilidac, sont caractérisées pal' des antennes bien
développées, trisegmentées (fig. 2); elles vivent dans les carpo­
phores des Champignons supérieurs, particulièrement X ématolomes
et Pholiotes (2), selllble-t-il, en cc qui concerne les Bolilophila s. str.
Elles ne tissent pas de toile, les nymphes sont libres ct actives,
la nymphose sc fait dans le sol, sans cocon. Les adultes sont assez
communs dans les forêts holaretiq~les de plaine et de montagne,
les femelles de certaines espèces fréquentent régulièrement l'asso­
ciation pariétale des cavernes.

De nombreux auteurs ont suivi LAXDHOCK (lU25) ct ont divisé
les Bolitophilinae en deux genres, Bolitophila )IElGE:'\ ct, selon
les uns ou les autres, Jl1essala CURTIS ou Bolitophilella LANlJltOCK
(OKADA, 1934; TOLLET, 1943; }b.YER, Hl51; STACKELllERC, laGa;

Pl,ASSMAl'iX, 1(71). Les deux derniers noms ont été appliqués à
ceux des Bolitophilinac chez lesquels la nervure lU· sc termine
sur la Fe radiale. ENDEHLEIX (1936), quant à lui, divise la sous­
famille en trois gemes distincts: Bolitophila (HA sur .C), Cliopisa
n. gen. (R,j, sur C ct anale rejoignant la cubitale à l'apex) ct 11lcssala
(R4 sur RI). IIuTsoN & KmD (1974) ont montré qu'en tout état
de cause ni IJolitophilclla ni Jlessala ne pouvaient être utilisés
puisque ce groupe renferme aussi Bolitophila cinerea )IEIGE:-':, yala­
blement désigné comme type du genre Bolitophila pur WEST\\OOn

(1) Voir III in « L'}~ntomologislt' ", :Jo : 1, 197-1-.

(2) Les plulltes-hôtes sont citées iei sui \-;1 nt la IllJlllcnc!:l t url' gCIlCriq Ile'

de HEDI, Champignons d'r:llfOjlC (X. BOlïll-:1-: ct Ci<' '·d., l'luis, 1!Jlj!)).
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(18JO). Les Bolitophilina( chez; lesquels H..'!' sc jettc SUl' la costale,
plaeés il. tül'l dans les lJolitophila s. str., doi\Tnt sc ranger sons
le nom de Cliopisa E~])EHLEI1'i, fondé SUl' un ea1'(1,et<.'1'c peu signi­
ftcatif de son espèce-type, Bolitophila occlnsa ED\L\.lWS.

FIG. 1 Bolitophill! (B.) sal/lle/cr:;i (Ccnns), ~, habitus.
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Sur la base dc la llJ()~'plHJ]ogic inlaginale, CIl pal'ticul icI' de celle
des sclérites thoraejqué"'~ SIL\ ,\- (lnü2) a ran1CIlé « ]]olilo]Jhilclla >~

au rang subgénérique, cc: qu~ont fait aussi lIc'fso:\ {.~) }(JJ)J) (1 D71)

en utilisant le nonl de ( JIcssala ». Dans diverses notes de faullis­
tiques, j'ai nloi-Inênlé utilj~é la séparation ]]olitophila-Jlcssala . .Jc
pense nlaintenant que rhOJllogénéité du groupe, confirnH~C par lél

nl0rpJlologie larvaire de c1i\-crscs espèces appartenant aux deux
taxa, étudiées par )L-\.DV,-_-\.H (1037), ne justifie pas une C-CJupure
génériqllc. Nous sonlrnt~ donc en présence de deux sous-genres :
Bolcîto}Jh'ila s. str., Oll R-J. se ternlinc SUl' III (~J.11essala CCHTIS,
Bolitophilclla l.4ANl)HOCK)~ et (,'liojJisa E?'DEHLEI?', Oil n·J· se terlninc
sur C (==--= 130litoph·ila s. str., A.'CCT., 110n l\lEIGEX).

En ce qui concerne la faune de France, Sl~GUY (1940) ll'aY'ait
fait aucune coupure, générique Oll subgénérique, au sein des ]]oli­
tophila. Parmi les espèce~ qu'il cite, deux sculerncnt se rangellt
dans les IJolitolJhila s. str. : B. cinerea l\Ieigcn et B. tenella 'VIXXERTZ,

ce dernier donné d'ailleur~ sans localité françaisc. Suivant "Vrx:\El{,TZ

(1863), S:f:G1JY lllet en synonynlic une espèce conlnlllne, B. 8a'H1~­

dersi (CURTIS), avec B. hybrida lVIEIGEl". ED'Y.ARDS (1913) ct
LANDROCI{ (191(3) avaient pOllrtal1t rétabli la validité de 13. sa'U1~­

dcrsi, la synonYlnie Ile pouyant être exacte puisque l'espèce dc
l\IEIGl':N appartient au groupe Cliopcîsa et que celle de C{~ltTIS,

espèce type dc Jl;lessala, fait partie des Bolito}}hila s. str.
Depuis la parution dé la « }'aunc de }-"rance >}, B. cinerea a été

cité de nOllvclles localités françaises, tandis que BALAZCC (1f-)5·1)
faisait connaître 11. saundersi de notre pa)TS et que Il. SlJi12,igcra
ED'YAUDS et B. tenella \\~I~~EItTZ étaient cités pour la pren1ièrc
fois de !1";rancc par, respectiYenlcnt, BURGlIE!..E 13.:\L.ACESCO (lDGG b)
et lVL~TILI': (19G7). Le présent travail ajolltcra B. allstriaca (JIA"YER)

à notre faunc; sa fenlcl1e, jUSqll'ici inconnue scra décrite. lTne
clé des espèces françaises sera donnée, et les gcnitalia Dlftlcs et
fenlclles illustrés schélnatiquenlcnt.

GEXRE BOLITOPHILA )IEIGE~

BolitophUa .:\lEIG:E1\, 1818 : 2:20. Espèce-type: B. cinerea :\IEIGE~ ('Vest\vooc1,
1840 : 127).

Sous genre Bolitophila s. str.

1~lessala CCHTIS, 1836 : pl. .")Sl. r~spèce-type : 11/. saundersi Cl~HTIS (l1îOn.).

Bolitophilella ]-JANDHOCK. IP:,?j ; 179. Espi'cc-typc : ]~olitophila cineree. :'IEl('l·:~

(OKA1>A, Ina!) : 29:!).
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CL{: I)l~ 1)1~TEH.\ll:\.:\.TIOS DES 130litoJ}hila S. S'rIL ])E 1~1HA.:\('J:

[-1. ]

1. Xeryurcs Cul et :\la fusiollnées sur une courle distance, pas de IlcrVUl'e
transyel'se (fig. a): ô : style ayc(' deux apophyses internes (fig. 8);
~, oYipositcur : fig. 11 5. Il. lcnclla 'VI~:--:EJtTZ

Xcryu]'cs Cul ct )1;) non fu."iollllt'f'S, une neryure transverse distincte
(Hg. ]), parfois punet ifonne .. , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 2

2. Pti'l'ostigilla faible, grisi"H.rc (cf. fig. :3)............................ a
]>t{'rost ignla brun salubre. distilH't (fig. 1)........................ 4

3. ô: pilos+~(' antennairc courte, ne dt'passant pas le dialllt'tre d'un article;
style progn..>sSi\TIllent r(~tr{'('i ver,,; l'apex, extrélnit<~ aigul~ (fig. (j); ~ :
article basa l dcs eerqlH's quadrangulaire, art.icle apical arrondi (fig. 12).
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2. 11. cincrca l\IEIGE~

6 : pilosit<, antennaire au Illoins double d~ la largeur d'un article; style
ayee deux dents apicH les fines dirig(>es en dehors (fig. 5); ~ : article
basal des ('crques rectangulaire, Hli.iclc apical ovale (fig. 4, 13) .
........................................ 1. B. austriaca (l\IAl'''''EH)

4. j-\ile: Ulle taehe Inéçliane bien déyeloppée sur r-n~; 6' : style à dent api­
cale peu scIé'riflée et assez étroite (fig. 9); ~ : article apical des cel'ques
ovale allongé, de petites épines à la Illarge ventrale de l'ovipositeur
(fig. 1-1.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 4. B. spüdgcra J~D'VAHDS

].las de tac11e radio-ln{~diane distincte (fig. 1); 6' : style avec une dent
apicale ('paisse ct bien sclérifi{~c, dirig{'e cn dedans (fig. 7); ~ : article
apieal dcs cerques llloins allongé, pas d'épines n1urginalcs ventrales
(fig. 10) 3. 11. saundcrsl: CUHTIS

1. Bolitophila (13.) austriaca ()I~~YE11), Il. conl b.

1\1fssrc!a allstriota ::\1.\ YEU, 1n.Jo : 282 (ô, hypopyge, ventral, fig. 2).

Cette espèce a été décrite sur un Ô llnique d'Autriclle et n'a
été citée depuis, à 111a connaissance, que d'D.lt.S.S., région dc
l'l\.nlOUl' (STACKELBEHG, 1969). J'ai trouyé cet éléll1Cnt euro -sibérien
dans les .:-\.lpes françaises ct italierlIles (valléc d'r\.Oste, plusieurs
localités, entre 1 200 et l 800 111). I~a fC111cllc en est lestée inconnue,
on en trou \~era la description sonllllaire ci-dessou~'.

X}~ALLOT''''PE~. -- Diffère de la description de l'llolotypc par
les cal'act<:l"es suiyants : palpes jaune-brun, antenne~ lUl peu plus
courtes que l'abclonlen, le scape et le pédicelle concolores, brun
jau.nâtre, pilosité flagellaire pas plus longue qllC la largeur d'un
article. )Iésophragnlc jaune brunùtre cornnle les pleures. .i\.rticles 2,

3 ct 4 de~' t:'-lrses a.ntérieurs légc'rcnlcnt élargis . .:-\.ile : sous-costale
sc tCl'lllinant au ni\~eau de la base de rs. Ovipositeur (fig. 4, 13) :
article busa] des cCl'ques quadrangulairc, les bords dorsal ct ventral
rectilignes ct parallt.'lcs. Xéallotype déposé au )luséllJ11 national
cl '] ris t () ire Ila t IIre]J e, 1)a ris.
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LOCALIT1::~ FJL\;-';C.\lSES : IIautcs-.:\lp(·,-,; : :\IoJltgcll<>VI'C, 1 8.")0 111, ao. y.l HGS,
1 0 (I.N.lLi\., J].•Scrvais leg.); !)rùnlt' : fOJ'(~·t dc Lcnte, 1 ·iOO In, :!G. Vl.l fliO,
2 66, 1 ~; Isère, col de l>orte, 1 aoo Ill, ~n.vI.l!)70, 2 (J3~ 1 ~/ néallotypc
(lh 1l1atilc leg.).

2. llolitophila (n.) cincrca )IEICE~

Bolitophila ciul'rca )IEJGI':~, IH] 8 : :!:!] (babitus, tf·te : pl. 8, fig. 1-:~); :\l.\C(~t'"\HT,

18:!G; ]]] : lÂ.\;\;lJHOCK, l DI:2 : "cM) (J', hypopyge, dorsal: fig. IO; ~:_, oviposi­
teur : fig. 2]); :\lAJ)\v~\H, 1na7 : 84- (larve: fig. BR ù 1O~) ; S((Il~Y, 1Ü-J.O : :?:J
(aile : fig. a et 64).

IJolitophi/clia citu~rca : IJA~DnocK, ] n:2;") : 17n.

1l1cssala CiUCfCo. : l'OLI,ET, in-ta : IG.

B. c'Ï1ncrea est très largernent répandu dans toute hl., région
llolaretiquc et il serait inlltile de donner ici la liste de tous les pays
desquels il a été cité. Il est intéressant du poiI\t de YHe biologique,
par contre, de signaler les plantes-llôtes de sa larve (eellc-ci a été
décrite par l'lad,var, 1937) :

Nernatolonta S'ublatcritiulll (noX~~-\~IOCR, 1n25; OKA1L\, 1n3~t;

EISFELDER, 1954l ; I>LAss:\fAxx, 19GB; DELy-DHASJZOYITS, 197-t);

N. latcr'Ït-iu'Jlz, (OJ<ADA, 1939); lV. fascicularc (13AHEXDHECIIT, 1D38;

PLAss~rAN, EISFELDEH); l\T. ca}Jnoidcs (PLASS:\L\.~X, f~IsrELJ)ER);

LacTY112ar'ia vel'lft'i'na (~~l),\rA"HI)S, 1925); .LL1Tln'illariclla 1l1cllea (OJ<'A1)A,

1934; PLOTNIKOY.A, 1964; EISFEL])ER); ])holiota adilJosa, Sq'll(lïtOS01~dcs

et terl'estris (Ol<ADA, 193-t), sqll,arrosa (EISFELlJEH, J?L~\SS:\L\X);),

flavida et spl11nosa (EISFELDER), et glunntOSa (CAXZ..\~ELLI, 19-11);
Anta'nita .,.ubescc1~s et cac~arca, J~olct'lls edulis et lutells, ]J.s'alliola
arvc12,sis (CANZAXELLI); Collybia 'vclntijJcs (}-::IsFEL])En). J/espèee
est en outre citée d'un « Llgaric'Us sp. » (ED'\'--:\Hl)S, ID1B) et d'un
Clitocybe S]]. (llLOTXIKOV"A).

1\Ion collègue le Dr G. B..:\ClILI, que je renlel'cîe très vivClllellt
ici d'a-voir bicIl \rOlllll Ille confier son luatériel suisse, ra élevé à
dix reprises de i\TenzatolOJJla sublalcrit iunl, à deux de ...\~. ja.'icic'Ularc
et llnc fois de Bolet'l,tS tridentin,us.

Il selnble bien que les Xénlatololncs et les l)lloliotes soient les
hôtes préférentiels de ce Diptère, qui peut cependant se clé,~elopper

à l'occasion dans d'autres Cllanlpignons. Les adultes sont sylvicolrs,
les fenlelles sont aussi des ca-vel'nicoles, subtroglophiles, 1110ins
COlllBlunes sous terre, cependant, que celles de ]]. saundersi. ])'apl'ès
PLASS::\L\~~ (1969), l'espèce hiverne à l'état larvaire; les captures
hivernales clans des cavités naturelles ou artiflciclle~ indiquent,
cependant, qU\U1C partie au Hloins des fenlcllcs de 1~1 d('l'nil'1'('

génération passe la HUtUvaise saison.
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FIG';. :2-a. - FIG" :2 : larye de lJolitojlllila (d'aprb; TIUAVNS, Terrie. Diptel'clllarv.,
19j-1.); A : habitus; TI : capsule céphalique, vue ventrale; fig. :3 : Bali/o­
pllila (JJ.) [C/I('/I(I \\'1:-;:---., aile (fil/li = fusion médiane hasale).

En ce qui concerne notre faune, B. cmcrea a été cité pour la
première fois pal' )l\CQL\RT (1826), du nord de la France. On
l'a trouvé dans des grottes des Alpes-Maritimes, de l'Ardèche et
de l'Aude (JEA'S'SEL, 1926), de la Côte-d'Or (MATILE, 1960), de
la :;\Iayenne, du )Iorbihan et de la Sarthe ()l-\TILE, 1959, Hl(3).
Les localités 6pigées connues sont peu nombreuses: Corse (KUl'TZE,

1913) et H.htJlle (BO'Sè\,\:\lO Lït , }fl25).
Xotons que l'espt"ee a pu dans le passé être confondue usce

]J. sallndersi et que ('ertaines identifications peuvent se rapporter
à Ct demicl. C'est ainsi le cas des Bolitophila signalés sous le nom
de ciw.:rea pal" JEc\è\è\EI. des grottes des Alpes-)Iaritimes ct de
l'.\ndc (Bl'lU;JIEJ.}:, ] !)(j5), et des grottes de l'Ariège ('itées dans
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Illon travail (le l DG7. l.JCS deux espèces se s~pal'CrOllt par la diffé­
rence de coloration du ptérostigIlla, conlInc indiqué dans la c1(:,

et surtout par les pic-ces génitales des et 9~~ (seuls cc:s dCl'llier:-)
carêlctères sont fiahles dans le cas d'individus conscrv(~s cn alcool,
toujollrs plus ou 1110ins décolorés}.

Q,5mm

}1-'IG. 4 : BoUtophila (Il.) austriaca (l\IAY.), néallotype ~, ovipositeur, VU(~ latérale.

l~ocALl'ri~s FIL\~C~\ISES : Après reVISlon du Inatériel à HUi di~pf);,,;iti()I1,

les localités françaises nouvelles de IJ. c'Ïnerca sont les suivantes: Da'-->-ie-;-;\lpcs :
grotte des }>eyrourcts, \:ralbelle, 1 100 Ill, 1B.VI.1948, 1 ~ (..!1. 11f1!Jard leg.);
IIautes-l\lpes : Serre-Ilaticr, 1 850 Ill, 18.v.1968, 1 .~ (I.N.l{...-\., ]3. S'creais
leg.), IVlontgcnèvre, 1 8.50 Dl, 14-15.XI.1970, 1 ~ (dO); l-\lpes-::\Iaritirl1e~ : forêt
dOluaniale de 'Turini, 1 ;300 rn, 19.vI.1973, 3 ~~ (J~. l1lalile leg.); Chan.:nte :
grotte de Rancogne, 2-3.III.1963, 1 ~ (dO); Isère: Vercors, grotte dr.: rOur:'),
1 300 ln, 8.VIII.197'3, 1 2 (J.-.J. J.11en'Ïer leg.); l\laine-et-I..Joire : carrii.:re sou­
terraine de l\larcé, 20.1".197;), 1 S? (L. J.1laiile leg.); i\Iorbihan : Inine d(~ (;lénac,
La Gacilly, 25.XlI.19~38, 1 ~ (J.-C. Bcaucollrnu et L. Jlatilc leg.); 1blutes­
Pyrénées: Gavarnie, Gave d'Ossouc, 1 500 111, 12.vI.19ü-t, 1 ,) (L. Jlfltilc
leg.); Seine-et-l\Iarne : l.,'ontainebleau (..-:1. Laboulbèllc lcg.); IIautc:-Sa voie
l\Iont Salève, 1 000 In, 27.v1.1970 (1J. & L. J.11atile lcg); 'Territoire d{~ Bélfort
Lepuix-Gy, 1 000 ln, 11.vI.19G:!, 1 Ô, 1 ~ (L. l1laiile lcg.).

3. Bolitophila (B.) saundersi (CURTIS)

~lessala saundcrsi CUHTIS, 1886 : pl. 581; El'DEHLEI:-';, 19:16 : Il; 'fOLLET,

1943 : 19; 13AL\zcc, 1f)j Lt : 112.

Bolitophila saundcrsi : I~D\"AHDS, 1913 : 3-tj (sauf Hg. 2, = spinigf'ra l'!J)',':.\HDS);
192;) : 514 (~, ovipositeur: Hg. 1); LANDHOCK, 191ô : ~f;:~ (.;. (int(~nne :

fig. Il); l\IAn\v.\H, 1937 : 30 (larve : Hg. 78 à 82, 10-t).

Bolitophilella saundcrSl~ : L.\:-';DHOCK, 19:Z5 : 179.

? Bolitophila trlllhlta LL":'\DSTHO:H, 191G : 78 (3, hYPop~·g~. (l()r~al pL rr. fl:.!. ~()),

syn. par ED\L\HDS, If)~.) : 514, avec '?
1l1essala pllunicornis ~L\YEH, 1!);)1 : la-~ (J. hyp()p~·.~('. dnr-<t1 : il _. : 1. '"l \11.

par IIutson ~~ l~idd, 1n71 : :!~-t.
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'\~l;\~}~HTZ (180:3) a lllis J/cssala saundcrsi cn synoll.\'fllic ayce
J/olito]Jh ila fHsca )IEIGE~; r C'spc'\('c a été l'eya1 idée par J<: /)\\.~\ H os
en ] ft] 3. lAl. synonynlic de .1.11. ]JllUnicor1lis a,yee Il. s(lluld'TSi a
été {tahlic aprè's exanlell du type (le ~IA)"'EH ct SClllLlc dOllC indis­
cutablc. 11 n'en \~a. pns de TI1ênlC pour R. trHI'afa : d'après le dessin
de rhypopyge donné par J.Jl)~DsTHü~r, En'YAHJ>s (1 D:Z5) a pellsé
qu~ ]e~~ deux espè'ces POllYH leJ) t (~tre synonynlcs (< 11lay be syno­
nynl0us »), Inais s'est bien gardé d'aller plus loin. J.les au1eurs
})ostérieHrs (IL\~])HOCl{, 1B26; "rOLLET, 19-1,3; ST..\CKELBE HG, IOGa;

I)LAss~L\XN, 1971) ont transfornlé, sans Hlltre vérification, ce qllÏ

n'était qll'llllC suggestion en synonynlie certaine. I~a conlparaison
des clessins de I-llJl'l)STHÜl\f (tr·ullata) et de l'lAYEn (}J!n'1Jlicor1tis =-~

sa'undcrsi), tous dC1IX assez scllénlutiqllCS, nlontrc il est Vl'<JÏ lUle
grancle sinlilitude; les qllC]qllCS différences visihlcs p~uvcnt tcnir
all fait que les dbllX organes ne sont pas dessinés sous le 111êJne
angle. I~a. S)TllonYll1ie peut être valable Blais denlandcrait à être
étahlie par l'exanlcn du type de LUN])sTROl\J, d'autant qllC des
argnnlcl1ts biogéograpl1iqllcs ajoutent à notre incertitude.

L'espèce, bien que reconnuc assez tard, est citée dc plusieurs
pays cl'Ellrope occidentale ct Illéridiona.le : Grande-Bretagne (CUltTIS,

ED\Y.AH])S, O}). cit.), Bclgique ('fOLLET, 1943), l\lltriche (1'1.-\ 'YEU,

1951), ROlllllanie (TOLLET, 1955; BURGIIELE-B.ALACESC'O, 1966 b),
Blllgarie (J~URGIIELE-B.A.JLo-,,"CESCO, 1966 a), Espagne (BURGHELE­

BALACESCO, 1966 b), Suisse (COTTI, 1957, 1959; 'fOLLET, 1959;
l'lATI! E, 1962) et France (B.t\I,AZUC, 1954; TOLL}:;T, 1955). Elle
existe aussi en .l\Jgéric (BURGIIELE-BAJ.ACESCO, 1966 b); TOLLET,

1955) la signale C0111n1C a)Tant été citée du Portugal, je Il'ai pas
retrollyé cette référence.

Bolitophi1a tru11ata a été décrit de Laponie suédoise; Sl'ACKEL­

BERG (1969) inclut Il. sa,'ll1~dersi dans sa Falulc de l'U.R.S.S. Blais
sans citer de localité russe : peut-être Ile l'a-t-il fait qlt'en raison
de la référencc de Laponie. Cette localisation à l'Europe boréale
de B. trullata ct sa'ltndersi SCI1Sll ST.ACKELBERG, contrastant avec
les localités rclatiycnlent Illéridiollalcs cl 'Olt est cité sa1t11Jdcrsi par
ailleurs, est un argulncllt supplérncntaire pour vérifier la. synonYlnic
tr lilla ta-sattnd,(~rsi.

B. sau.ndersi sernblc particulièl'cIllcnt inféodé à .i.\ierna folo1Jlll
fascirularc, d'où ED\YAHDS et AUDCENT J'ont élevé à plusieurs
repris~s (ED'VAHDS, ] 925) bien qu'ED,vAHDS le citc aussi de Tricho-
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IOUla ]JcrSonal'lun ( IlhodOjJ(lll'illus ')(urlu.s). JJ(' ])r ] L\('JJ 1,1 l'a {:ga­

leulcnt élevé il, fi reprises, en oetol)]>c, de }..T. fasciculorc. JJa laT\"c

a été déeritc par ::\IA1)'\'Al: (lD37').

FIG. 5-9. - Ilypopyge des 11olitophila s. str., vue dorsale, sClni-schérnatiquc.
Fig. 5 : Il. austriaca (~I.\y.); fig. G : Il. cinerca )IEIG.; fig. 7 : Tl. saunrit'rsi
(CUHT.); fig. 8 : B. tcnclill 'VI~N.; fig. 9 : Il. spini{!,cra l~D'Y.

En ce qui concerne la fatIne de France, B. saundcrsi a été cité
de l'Ardècltc (BALAZUC, 195~1), de « plusieuls grottes de l'rance»
(TOLLET, 1055), et la révision de la Collection il 11iospl:ologica »

a PCJ'lllis à RUHGHELE-BALACESCO (ID();), l!H>i; l,) dl' ridclltîficr
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d\Ull' IOllgue sC'rIe de gruttes des dép~\rtt'lll('nls sui\ranls : ..\lpcs­
nJ aritinlt's, 1\ rd<.'chc, ..:\udc, l)oubs, IJrÔlllc, (;art!, 1{au tl'-(~al'OnllC,

IIérau li, ] Jot, ::\Iayel111e, 13assc};-1)yrén6cs, ] Iau tes-l)yréllécs, l)yrt~­

nées-Orientales, 'l'arl1, 'l'arl1-et-(~aronn(' et 'fcrritoire de l~clfol't.

I/esp(~ee, suhtroglophilc, est. cn cfTet des plus COlllllluncs dans les
ca,yités souterraines de notTe pays.

IJOCALITI::S FH.\:'\Ç'.\lSES : lA.~ Illall'ricl que j'ai cu sous It':-I ~'cux pCrll1l't
de faire eOIlnaître les lo('alitl~s SUiY(llltes : ..:\ril'ge : grot.te <l'.\rn~l(', .\udillac­
lcs-J~ains, 1·t.. IX.1HG~, ] ~ (I.I. Jlatilc leg.), grotte de l..Jcstclas, Cazaret, l.xlL.lHn;l,
1 ~ (CI. 11011 leg.) (ccs deux loealit{·s eorrespondcnt il 11. cincrctl, Jlah/t', In(7),
col de lUlIc, ] 000-] ]00 Hl, ~().YI.In70, ~ ~~? (1.10 JIutilc leg.); Charente: grolle
de ltancogne, YII.1UGG, l ~ (J.-C. llcaucOUfJlll &. 1.1. JIutile leg.); Corse, gorges
de la ltesloni(,<l, ].YI.1072, ] 3,1 :::\ forêt de ,rizz<lvon<l, a.vI.In7~, a J'd, :! ~~

(L. ~lI(ltil(' lcg.); :\Iaine-et-l..oire : Cave de la ltabelaiserie, :l.v .1!lG t, .J. :f~'

carri(~re souterraine de Sainl-Gcorges-dcs-130is, 2.I\~.lnû4, 1 .~ (L. Jlatilc }cg.),
Cavcs de Challzellc, 18.1.] nan, l ~ (.J.-C. 11callcollrnll leg.); :\Iayennt' : grotte
du ltcy, 8.II.I!);"jU, 1 '~ (L. Jlatilc leg.; = cincrca, ilIalilc, 19û7, p.p. : loc. 1);
l\Iorbihan : Jninc de GU'nac, 2a.Xll.1UG~'j, :! S(.~, I.Il.I9G!), a ~~, 24.IV.l!)(iU,
3 ~(~ (J.-C. llcltucournu lcg.) ~ Sarthe : earri(~rc souterraine de l>êeheseul,
27.x1.1Û72, :! ~1Y (L. Jlatilc lcg.); '-Tyclincs : forêt de Ilalnbouillet, lB.XII.lUI8,
l J, l S(. (liJ. Sëguy leg., dct. cincrca); 'farn, aven de l i"crrières, Penne, XII.] HG3,
l ~, grotte du Scucllct, Penne, 29.IV.19G2, 1 ~ (Cl. 110u leg.); 'farn-ct-Garonne :
grotte de la Carrj(~rc, l3runiqucl, 2.IV.]9û3 (Cl. lJou leg.).

(à suivre)

(La boratoire (r l~;Jl.t()Jn 010 gic,
111'll,""/-ll-Ili ltalfol/,al cl' Il isloiJ'l'Il a l'li J'('II(',

45, J'li C de lluO () n, 75005 J)([ ris )

Préliminaire à un travail de synthèse
sur les Orinocarabus

par T. DElT\'E et 1\. SI)I!-\.ltD

Largclnent répandu du Jura à la Transyl\~anie, de l';\'llenlagnc
septentrionale aux ..Alpes de \TougoslaYi(?, le ('arabus syh'c.\·lris

PAXZER est un Carabe très PolY1l10rphc qui a su s'adapter aux
biotopes les pl us di vers. En certaines zones, il est fl'anchen1<:nt
orophilc, recherchant la fraîcheur des né\~és dans les hautes prairies
alpines, tandis qu'en d'autres zones, il hante au contraire les régions
basses, les vieux lUHssifs usés de l'Europe hercYlliennc. ] l existerait
n1ênle des populations, véritables reliques glaciaires, étroitenlcnt.
confinées aux froiùs nUirais du lIarz (bllune1tlhal'Ïa1tus )rA~I)L).

En }"rance, l'c\ipècc c~t peu répandue quoique bien en place
dalls les lllonts du Jura. IJcs autres localités sont plus douteuses


